
 
 
 
 
 
Aujourd’hui c’est le grand jour grâce à votre générosité,  
à vous tous. 
 
C’est l’ouverture des Maisonnées à Azay le Rideau, un nouveau 
lieu de vie pour 32 autistes. 
 
Moi, c'est Arthur. 
Je viens d’avoir 18 ans, je suis devenu un adulte. 
Autiste profond, je ne parle pas et je ne suis pas autonome. 
J'ai toujours mon vieux blouson que je ne quitte pas, mon 
doudou, mon coussin, mes ficelles. 
 
Je suis venu avec Emmanuelle. 
Ca fait deux ans qu’elle me chouchoute, me protège. 
Et pourtant aujourd’hui elle va me dire au revoir. 
 
Je commence une nouvelle vie aux Maisonnées.  
La nouvelle équipe est venue m’accueillir avec Maman. 
Toutes ces nouvelles personnes qui vont me prendre en charge 
pour que je fasse des progrès sont adorables, douces et 
exigeantes, comme ma nouvelle référente Gabrielle. 
 
Ce nouveau lieu m’inquiète et pourtant je reste coquin, 
malicieux et farceur. 
Je cherche même à charmer Madame Cousin, ma nouvelle 
directrice…  
C’est moi qui décide, pas elle ! 
 
Aux Maisonnées tout a été prévu pour que je me sente bien.  
Tout dans ma chambre me rappelle des bons souvenirs et des 
moments heureux avec toute ma famille. 
 
C’est drôle, on me dit « vous ». 
Je me sens respecté.  
Nous sommes considérés comme de vrais adultes. 
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Ca nous donne de la valeur et j’ai envie de montrer à tout le 
monde que je suis capable de faire des progrès, tout comme 
mes nouveaux amis. 
 
 
Ici tout est fait pour nous intégrer dans la vie sociale. 
On aura plein d’activités à l’extérieur : piscine, rollers, courses 
au marché, peinture, théâtre, danse. 
Les autres vont nous apprendre, et eux aussi vont apprendre à 
nous connaître, à ne pas être effrayé. 
Finalement, c’est un enrichissement pour tout le monde. 
 
La nouvelle équipe me présente mon projet éducatif. 
J’y participe parce que c’est moi qui ait choisi l'atelier 
« mosaïque ».  
Je vais travailler, avoir un vrai job comme un adulte. 
Je vais être obligé de respecter les horaires. 
Ca va être dur pour moi. 
J'ai peur de ne pas y arriver. 
 
Mes nouveaux camarades ont l’air sympas. 
Julie, c’est une sacrée rigolote. 
Ici dans mon nouveau chez moi, je vais être bien, je vais 
prendre goût à la vie. 
 
La Maisonnée est belle, gaie, lumineuse et chaleureuse. 
C’est grâce à vous, à votre solidarité, que les ateliers ont pu 
être installés et leurs bâtiments restaurés : vous pouvez être 
sacrément fiers de ce que vous faites pour nous. 
 
Votre générosité nous aide à mieux vivre et à faciliter notre 
intégration. 
Nous allons profiter ici de conditions de vie enfin dignes de nous. 
 
Il y a encore beaucoup à faire pour multiplier les sourires et 
permettre à d’autres projets d’avancer. 
 
Il faut continuer ! 
 
Je compte sur vous. 
 



Merci du fond de mon cœur. 


